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en doutelceteS opinion ll:semble croire que les especes jugées'

parn6us les plusféi-ees -neesont; tlles. à notre égàrdque a

suite.de la guerre quernousdlur' fáàisoris', 'et.dè'la viémisérbleée.

precai re àsaquelletIelles e: trouvent ýpar ilà'.åondamnées.'Jns

qu'à ce qu'une longue observation, appuyéede:faitsiionbreùx
et de"résultats positifs; ai t- éclairé cette question a isociabilite-

du loup paroîra'à bien -des gens encore, sinon tôu't:à-faitipafa'

dbxale, du moirstr'ès systématique " Quoiqu'ibèn sditvoiciln

fait; tqui,-sans être 'suffisant þour· décider la ethèse,devient

cependant assez -- mriq uable; en -'e' q&ibétablit jusqu'àVun 'ce-

tain point la'puissanice'deT'iducationl sur les i ai'aux:jugs leÈ

moins aptes à~entrer avec flous en société.

En 181,5, M.ielieutenant-colonelChas5y,éjeVa un"Ioùvteau

et parvint à-le rendre -aussi familier qu'un chien: il l'instruisit

mêïne à rapporter. Cet äiiimà1 viv*ot~én liberté, à.']3ourbonne,

où étoit alors cetofficier, et se m'ontroit -particulièrement cares

sant pour les femnrües itjiþfur le enafns.à oSr maître lui ôtoit'un

morceau de viande de la gü~ùlê, sa'nsue le loup' fît autró choS&'

que learedemandeïpar<des ge1t&sui plians. :Forc de É'eIIsC-

parer, M. Chassay'plaçasonî 1oup au,jardin- des Plantes; et toutes

les. fois quil a pu l'y aller voir, i2òn a été reconnu et caressé a-

vec des~témnoignages: assi 'ifs -deJtendresse; qu'roit püIi en

àdonner• l0-iien: le iplus;fidle., :Enfin'apròsdune ,absence, ce

vingt-huit mois-environ, le loup l'a-reconnû au seul son',desä

voixet'l'a distirgué-pariii-plusieurs p rsonnes: .Lorsqu'-i, ne le

ývoit'lus, wil en:qaroît ffecté 'd'unemanièi-e sensible et resté

quelquefois deuxou trois jours sans manger.'

Pendant un stemps on mit une jeunelouve 'avec lui. M; Cha-

say .étant: venu le -voir, alors, le' loup vint comme à Pordinaire
cheroher'ses caresses... Mais s'étant aperçu iquela. loùve.s'élan- 

çoit aùssi vers,- son maître .; soit par jalousie,asoit de cra'inted

mauvais desseins, deux-fois il la repoussa. ' :!

l Un autre 'gour, 'M. Chassay étant .venu au;jard in,.avec une du

zaine7de, personnesdeconinoissarice 'il ,donnaison tchapeau à'te-

nir à lune d'elles, et se mit caresser le loup. .Celui-ci-s?étant

aperçu que son maîtr:n 'avoit plus son chapeau ealla-e prendre

etle lui'rapporta. 'Cet animal a -donné. un autre., trait.d'intelli

gence -et de mémoi'e, enreconnoissant, au bout !de vingt-deux

moisidabsence, :une nefille de eBourbonné avec1 aquelie. il


